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l'amour à ce Dieu qui est son principe et sa fin. Pour y parvenir,

il faut l'eduquer, edacere, c'est-à-dire le tirer de l'égoisme, de l'or-

gueil, de la corruption, de tous les vices dans lesquels l'a plongée le

péché d'origine, pour la former à l'humilité et à l'obéissance. Enfin

il faut l'instraire, c'est-à-dire la pourvoir de toutes les vérités scien-

tifiques et morales qui lui feront connaître, admirer, aimer le Dieu

dont toutes les sciences révèlent la grandeur et l'amour.

La méthode d'éducation indiquée dans cette lettre sera tou-

jours celle des vrais éducateurs, des maîtres formés à l'école de

Celui qui a dit: ' Laissez venir à moi les petits enfants.' Les

autres, les partisans de l'école sans Dieu, ne sont pas des éduca-

teurs, mais les déformateurs, qui travaillent à développer dans le

cœur de l'enfant la dépravation originelle, le rapprochant de Satan

au lieu de l'élever vers Dieu, et nourrissant en lui la haine au lieu

de lui inspirer l'amour, si bien que ce petit être, ainsi déformé, sent

déjà, à dix ou douze ans, bouillonner au fond de son âme la haine

de Jésus-Christ et de l'Eglise, de la religion et des pratiques de

piété, et vomit déjà les plus horribles blasphèmes contre nos mys-

tères les plus sacrés. Alphonse n'a pas connu l'infernale invention

de l'école suns Dieu: quels anathèmes il eût lancé à cette race

maudite qui ravit les enfants à l'Eglise pour tuer en eux le Christ

Jésus! Et de quelle malédiction le grand moraliste eût accablé les

parents qui, de gaîté de cœur, livrent ainsi leurs enfants au Moloch

qui va les dévorer!

VOIX DE LA COLONIE.

LES DOUKHOBORS.

Le mot " Doukhobor " n'est point un nom de nationalité ; il

sert à désigner une secte : " La Secte des Doukhobors." Ceux qui

sont désignés par ce nom nous viennent des plaines de la Russie et

appartiennent à la grande famille slave.

Cette secte était connue en Russie dès le 18e siècle. Elle flo-

rissait à cette époque avec l'approbation du gouvernement russe.


